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DRONES 5 

Le drone peut epauler de nombreux professionnels, par exemple pour traiter des toits. 

Pionniers des metiers du drone 
Plusieurs ecoles ont lance leur formation de telepilote de drone 
en Suisse. Dnitiative vise a repondre a la demande, 
alors que I'Office federal de I'aviation civile (OFAC) 
travaille encore de son cote sur les certifications.  PAR REBECCA GARCIA 

L
es drones ont le potentiel de revolu-
tionner le metier des geometres, des 
architectes ou encore des agriculteurs. 

De quoi convaincre plusieurs industries de 
s'approprier cette technologie. Des ecoles 
tentent done de s'emparer de ce segment 
de marche en Suisse, meme si aucune 
certification n'existe pour rheure. Vertical 
Master, basee a Geneve et Payerne, ainsi 
qu'Exo Drone, a Martigny, som deux des 
acteurs de cette formation en drone a 
usage professionnel. 

«Noun avons une approche metier», 
explique Stanley Schmitt, directeur de 
Vertical Master. Son ecole a lance ses 
premiers tours en avri12018. Des experts 
dune industrie - securite, construction ou  

encore urbanistes - y decortiquent 1'utili-
sation des drones. «Notre but est d'aller 
au-dela du pilotage uniquement», insiste 
le directeur. Pour une entreprise de s@cu-
rite, les employes apprendront a utiliser les 
drones pour effectuer des rondes. Sans 
s'attarder uniquement sur les commandes, 
les instructeurs developpent la strategie 
d'utilisation. Plus concretement, ils 
cherchent a repondre a la question 

Au-dela du simple pilotage, it faut 
developper une strategie d'utilisation 
et connaitre la reglementation 

«Comment le drone peut-il m'aider dans 
mon travail? ». C'estpourquoil'ecole 
choisit avec soin son personnel. Dans le 
domaine de la securite, c'est un Fran(;ais 
qui compte quinze annees de service dans 
le domaine de la defense qui donne le 
tours. «C'est un tout», souffle Stanley 
Schmitt. Le directeur estime cependant 
que le jeu en vaut la chandelle. 

Cette philosophie s'inspire des pion-
niers du genre, en France comme au 
Canada. L'Hexagone est en effet Fun des 
premiers pays a avoir mis en place une 
formation reconnue au niveau national, 
a travers la Direction generale de 1' aviation 
civile (DGAC). Le telepilote de drone passe 
des examen theoriques et pratiques. 
Il est teste sur sa connaissance de la 
legislation, sur sa maitrise du drone. 
«La theorie est assez lourde» , souffle 
Stanley Schmitt. 

Cette approche est similaire du cote 
d'Exo Drone. L'ecole de pilotage basee a 
Martigny (VS) appartient a la societe 
Aventure Drone. L'ecole, qui collabore avec  

Stanley Schmitt, 
directeur de I'ecole 
Vertical Master 
qui a lance ses premiers 
tours eii avril 2018. 

Conseil en entreprise 
Autant Exo Drone que Vertical Master 
ne s'en cachent pas: certaines pratiques 
professionnelles an sont encore a leurs 
balbutiements. La cartographie de chantiers 
ou le nettoyage de fagades sont des pratiques 
clairement identifiees, mais d'autres pistes 
sont a explorer. C'est pourquoi Vertical Master 
dispense du conseil an entreprise. La societe 
propose notamment des audits pour etablir 
la faisabilite des actions selon le terrain. 

Vertical Master, fait face aux memes 
contraintes: a savoir que la Suisse d  pas 
encore reconnu le metier de telepilote. 

01116rents niveaux de risques 
«Notre approche se base sur des exigences 
proportionnelles aux risques des opera-
tions», affirme Antonello Laveglia, porte-
parole de 1' OFAC. Pour delivrer r autorisa-
tion necessaire pour les operations com-
plexes qui component des risques plus 
eleves, rOFAC exige que les pilotes aient de 
rexperience et des competences plus 
poussees. Au contraire, pour piloter un 
drone de loisirs, la connaissance et le 
respect des regles suffisent car les risques 
sont moihdres. 

A r avenir, l' approche restera la meme, 
mais un petit test de connaissance sera 
requis egalement pour les hobbyistes. «Le 
but est de s'assurer qu'ils connaissent les 
regles a respecter», precise le porte-pa-
role. L' OFAC participe a la definition du 
nouveau cadre legal europeen et s'alignera 
sur ce dernier. Un autre aspect decisif est 
celui de «U-Space» , systeme qui vise a 
faire coexister de maniere sure le monde 
des drones avec l'aviation traditionnelle 
(avions ou encore helicopteres). 

La legislation et 1'administratif sont 
justement deux points primordiaux pour 
les ecoles de drones. La distance avec un 
aeroport, le vent ou les infrastructures sur 
le terrain d'entrainement soot autant de 
donnees a prendre en compte. «A Geneve 
en particulier, noun avons rOrganisation 
des Nations Unies,l'aeroport international, 
1'aerodrome d'Annemasse et de nombreux 
sites sensibles. En plus, les drones sont 
interdits a moins de 300 metres (fun 
batiment public», recite Stanley Schmitt. Il 
faut constamment demander des autori-
sations. «Cela nous coute 30 francs a 
chaque fois», precise le directeur. 

Sans pour autant quitter la Cite de 
Calvin, Vertical Master a decide de s'im-
planter a Payerne (VD) , dans ce qui se veut 
&re le nouveau hub des drones en Suisse. 
L'aeropSle rassemble divers acteurs de 
1'aviation civile, qui esperent en faire un 
incontournable en la matiere. L'un de ses 
avantages est sa situation: «C'est tres bien 
centre, et nous pouvons attirer les 
Neuchatelois, Fribourgeois et Jurassiens 
qui n avaient pas forcement envie de se 
deplacer a Geneve», affirme Stanley 
Schmitt. La logique est legerement diffe-
rente pour Exo Drone qui sest installee a 

Martigny. <<E  y a enormement de vent. Au 
debut de la formation, les eleves ne volent 
que le matin. Apres les 127 heures, ils 
parviennent a voler comme ils veulent», 
explique Immanuel Haefliger, directeur 
d' Exo Drone Suisse. En Valais comme dans 
la Broye, les procedures sont bien plus 
simples puisqu'il y a moins de batiments et 
zones prives qu'ailleurs. 

A qui les drones? 
Les personnes susceptibles de s'inscire 
aux formations se repartissent en toois 
categories. Il y a les professionnels des 
entreprises, les hobbyistes, mais la plupart 
des clients sont des personnes en quete de 
reconversion. Ces dernieres cherchent A 
ajouter une competence a leur CV, au 
moment ou les drones eutilisent de plus 
en plus. «C'est un peu comme suivre un 
tours Excel dans les annees 80», image 
Stanley Schmitt. 

Le prix des formations depend du 
nombre d'heures et du degre de profes-
sionnalisation. Pour de nombreux metiers, 
it commence autour du millier de francs. 
Vertical Master et Exo Drone proposent 
tous deux un tours complet de plusieurs 
dizaines d'heures. Il faut compter 3800 et 
5000 francs selon la formation choisie. s P
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